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Survol des négociations à l’OMC sur l’agriculture 

Éditorial : Remettre le Léviathan en branle 
Après près de trois semaines de silence presque total, les groupes de négociation s’activent de 
nouveau à Genève. Rien ne se passera dans l’immédiat cependant, car le président des 
négociations sur l’agriculture a demandé que les pourparlers sur les modèles ne reprennent 
qu’au début du mois prochain, ce qui donne le temps au Groupe des 5 (États-Unis, Union 
européenne, Brésil, Chine et Inde) nouvellement constitué de concocter son propre ordre du jour 
lors de sa réunion qui se déroulera à Paris le 26 avril. On pense que lorsque le G-5 s’attellera à 
la tâche, il clarifiera probablement les consultations sur les modalités. 

Le G-5 doit réfléchir à des façons de faire avancer le Cycle de Doha 

lors de sa réunion de Paris 
Le G-5 nouvellement constitué, qui regroupe les États-Unis, l’Union européenne, la Chine, le Brésil 
et l’Inde, doit se réunir à Paris les 27 et 28 avril. Pour l’instant, l’objectif consiste à se concentrer sur 
le processus de Doha pendant le restant de l’année. 

Ce mouvement s’inscrit dans la « stratégie cocktail » comportant trois axes décrite par le directeur général de 
l’OMC, M. Pascal Lamy, à la fin de la réunion consacrée au budget à la fin mars. Ce pilier, le troisième du 
nouveau processus de négociation, prévoit des réunions horizontales en petits groupes afin de déterminer dans 
quels secteurs de l’ensemble des sujets de négociation on pourrait éventuellement faire des concessions. 

Les deux autres piliers sont également en cours. Le président des négociations sur l’agriculture, M. David Walker, dirige un 
processus qui s’appuie sur la reprise des réunions sur les modèles la semaine du 30 mai, tandis que M. Lamy a entrepris sa 
tournée de globe-trotter politique pour trouver de nouvelles façons de donner un élan au Cycle de Doha. 

Retour vers le futur? 
En tenant des réunions en petits groupes à l’extérieur de Genève, les membres semblent revenir au précédent type de 
négociation du G-4, qui avait été abandonné après que les États-Unis, l’Union européenne, le Brésil et l’Inde n’eurent pas 
réussi à s’entendre sur le soutien interne global ayant un effet de distorsion des échanges en juin 2007 à Potsdam, en 
Allemagne. Les pourparlers ont par la suite été portés au niveau multilatéral et étaient centrés à Genève. 

Les délégués prétendent certes qu’ils ne reviennent pas au processus antérieur à juin 2007, mais l’on n’en pense pas moins 
que la réunion de Paris est la première d’une série de réunions du G-5 qui se dérouleront cette année et à propos desquelles 
des fonctionnaires déclarent qu’elles s’évertueront principalement à clarifier et à combler les écarts entre les groupes, car les 
États-Unis ont mis en place leur équipe de négociateurs au complet. En fait, l’ambassadeur des États-Unis auprès de l’OMC, 
M. Michael Punke, devrait diriger la délégation américaine à Paris. Les fonctionnaires affirment que le G-5 examinera 
probablement les problèmes d’accès aux marchés qui se présenteront à l’avenir, et plus particulièrement les questions qui 
revêtent un intérêt pour les États-Unis, notamment les négociations sectorielles dans le cadre de l’accès aux marchés pour les 
produits non agricoles (AMNA). 

Groupe de Cairns 
Les ministres du G-5 devraient également assister à la réunion du Groupe de Cairns le 19 avril, en Uruguay. Les ministres y 
discuteront probablement du processus avec M. Lamy, qui devrait également être présent. Une question qui pourrait surgir 
est la proposition faite par le commissaire au Commerce de l’UE, M. Karel de Guth, qui a déclaré à un journal allemand que 
les membres doivent redéfinir les objectifs de Doha en changeant le « menu ». « Nous avons deux possibilités : soit nous 
nous fixons de nouveaux objectifs ambitieux, ou nous essayons de nous mettre d’accord sur un « Doha allégé » », de déclarer 
M. de Guth. 

Le haut représentant commercial européen était l’un des premiers ministres à admettre publiquement qu’il était peu probable 
que l’on parvienne à un accord sur le Cycle avant la fin de l’année. Il laisse cependant entendre que les dirigeants du G-20 
devraient aborder la question de savoir si l’ambition de Doha doit être recalibrée lors de leur réunion des 26 et 27 juin à 
Toronto. 
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Prochains événements 

 Conférence ministérielle du Groupe de Cairns, 19 avril 2010, Punta del Este (Uruguay) 

 Consultations sur l’agriculture (modèles), les 3, 17, 18 et 21 mai 2010 

 Conseil général, 5-6 mai, 29-30 juillet, 6-7 octobre, 14-15 décembre 2010 

 Forum de l’OCDE de 2010, 26-27 mai 2010, Paris 

 Conférence des ministres du commerce de l’APEC, 5-6 juin 2010, Sapporo 

 Forum mondial de l’OCDE sur les échanges, 8-9 juin 2010, Paris 

 Session ordinaire du Comité de l’agriculture, 10-11 juin, 16-17 septembre, 18-19 novembre 2010 

 Sommet du G-20, 26-27 juin 2010, Toronto 

 Forum public de l’OMC, 15-17 septembre 2010 

 Sommet du G-20, 11-12 décembre 2010, Séoul 

 Forum mondial de l’OCDE sur l’Agriculture, 29-30 novembre 2010, Paris 

 

 

 

 

 
Genève en bref est publié par les Producteurs laitiers du Canada, les Producteurs de poulet du Canada, les 
Producteurs d’œufs du Canada, les Éleveurs de dindon du Canada et les Producteurs d’œufs d’incubation du 
Canada. On y fait état des divers événements qui se déroulent à Genève, particulièrement dans le cadre des 
négociations de l’OMC sur l’agriculture. 

Pour obtenir de plus amples renseignements, veuillez visiter le site www.fermesetaliments.ca  

Dépôt légal : 
Bibliothèque nationale du Canada 
ISSN 1496-9254 

 
 
 

 

 

http://www.fermesetaliments.ca/

